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Parfois il neige en avril 1 

Acte un. 

( Le décor : 11ne station de gare désaffactie des chemins de fer. Les mil.s rouil/is sont en 
parti.e arrachés et recouverls par des planches et du détritus. S11r le devant de Fédifice, 
au-dessus d'une porte à moitié détroite, 1111e fresq11e en ªZ!'lefos blancs, sur lasqueUe on 

peut /ire les lettres L J. B. E. et R, peintes en ble11, suivics d'cmplacements d'autres 
azµl�jos qui y étaient collés et qui maintcnant ont di.g)am. A côté de la porte, sur le 
m11r, une pendule avec un cadmn de gmnd diametre, la vitre est cassée, ia 
numérotation est romaine, mais il ny a pas d'aiguille. On entend des voix éto,effées, 
voix qui vont augmenf.ant en intensité, mais encore peu pemptibles. Sur scene entrent 
cinq hommes et une famme. Ils sont tous jcunes, habillés en jeans et vêtements de sport. 
Ilr sont blancs, elle est noire. EUe est attachéc et bâiUonnie, elle a des écorchures et des 
traces de sang sur le visage. Deux du jeunes la tmznent tandis qu'el/e se dibat. Un 
autre porte une énOf'IJle radio, qu'ií essaye de régler. On entend les dernieres memres 
d'une musique soul, tris rythmée, sur laquelle on entend les voix . .Apris, les sons 
carar:téristiq11es d'unc radio mal alignie ou plllsieurs fréquences se tro11vent supe,posées, 

j11squ'à ce qtt'on rt'entcnde plHs aumn son). 
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Parfois il neige en avril 2 

RAFAEL : Putain de radio! Pourquoi elle ne capte plus? On entendait 
super bien ! ( Tape sur le poste ) Allez putain, vas-y eh ante. Chante ! ( U 
pose). 

GABRIEL ( C'est le plus vieux de tot1s. II est blond, les cheve11x tris coHrts, il porle 
de petites /.unettes rondes. 11 a dans la main gauche une batte de base-bali et dans la
droite ,me bouteille de vodka Smimoff, il boit une granck msade. Il parle d'11ne 
foçon inq11iétante): Arrete, Rafa! J'en peux plus de cette musique de Noirs. 
Shit music, tu entends ? Les cons. Ils ne savent passer que ces merdes. 0n
a essayé toutes les fréquences et on n'entend que ces ordures. ( Il imite 1111

mmea11 de rap avec 1111e voix aigue·) fim Botão et Lucas Maq11inista. fim Botão et 
Lucas /e Maquinirta. U n, deHX, trois et 1111e bouteille de rhum. U n, dtNx, trois et une 
boutriUe de rh11m. 

RAFAEL ( En riant) : Ca va pas ? C'est bon, arrête mec. Alors, qu'est-ce 
qu' on va faire de la sister ? Hé, vous avez vu la gueule des « negres » 
quand on est passé en bagnole devant les Tours? S'ils avaient pu naus 
tirer dessus, vous pouvez me croire qu'ils n'auraient pas hésité ! 

GABRIEL : Ce qu'on va faire d'elle ? Qu'est-ce que tu crois ? 

JOÃO : Moi je vais. J e vois jusqu'ou tout ça peut naus mener. 

GABRIEL: Pourquoi est-ce que vous croyez que je vous ai emmenés 
ici ? C' est surement pas pour se ta per une belo te! 

RAFAEL: Pour moí c'est clair que tu ]'as kidnappée ! Vas-y, on attend 
tous. Alors? T'es atrivé à la salle de jeux dans un putain de speed . Tu 
nous demandes d'arrêter la partie précisément au moment ou j'allais 
enfiler cette putain de boule noire et gagner cette saloperie de jeu. Yai 
bien essayé de donner mon demier coup de queue mais tu as retiré la 
boule. Tu naus précipites dans ta voiture, tu nous emmênes ic� et là, tu 
ouvres le coffre et tu en sors cette « noiraude » attachée, bâillonnée et 
pleine de sang. Qu' est-ce que tu veux, Gabri ? 
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Parfois il neige en avril 3 

Hé man, c'est une chose de passer devant les Tours et de balancer 
quelques pie1-res ou des canettes sur ces types. Maintenant, enlever une 
sister ça peut nous apporter de gros problemes, mec. Qu'est ce qu'elle t'a 
fait pour que tu la foutes dans ton coffre, attachée et bâillonnée ? 

GABRIEL : Aujourd'huí, est le jour de la « Grande Pénitence ». 

PEDRO : Pénitence ?! Quelle pénitence, Gabri ? 

GABRIEL ( Avec 11n air de grand contente11unt ) : Pénitence pour tous ceux: 
que Dieu a voulu punir en les faisant naitre sombres comme le charbon. 
Et pour accomplir une pénitence, rien ne vaut un sacrifice. 

PAULO ( Bo11ge et parle de façon agitée): Personne ne fait un joint? ]'ai du 
papier à cigarettes. « Conquistador », le meilleur. La « Ferrari » du papier à 
cjgarettes. Un enfoiré à l'école m'a dit que ses feuilles sont imprégnées de 
gouttes d'acide. 

RAFAEL: Ouais, ouais. Et mo1 fai des champignons hal1ucinogenes qui 
me poussent entre les plis du cul. Gabti, explique un peu

7 
e' est quoi cette 

histoire de pénitence ? 

GARIEL: Les sacrifices rituels font parti.e depuis longtemps de la culture 
africaine. Ils représentent l'interprétation de la nature, de la vie, de la 
mort, du cosmos. Hé bien, cette nuit, nous allons rendre hommage à 
cette ancestrale culture africaine. 

RAFAEL : Explique-toi mieux 1 

GABRIEL: Nous allons exécuter un sacrifice. ( TI s'approche de la j'eune 
Noire et la pousse, elle tombe à genon.,-xJ. 

JOÃO : Quel sorte de sacrifice, Gabriel ? 

PEDRO: Ce type est «furn>, mec ! Je savais, en sortant de la salle de jeux, 
que cette nuit allait être une grande nuit. (ll rit) 
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J e n'arrive pas à oublier la tête de ce pouilleux de Flash, les yeux 
écarquillés, quand tl nous a vu passer. Flash, noiro de merde. Gabri, c'est 
quoi exactement cette histoire de sacrifice ? 

GABRIEL: C'est tres sim.pie. D'abord nous allons la« sauter », et apres 
on l'envoie pres de Dieu. Apres ravoir « bouffée », elle sera 
completement purifiée. Prête à monter au Ciel. Nous, nous ne serons que 
de simples instruments du Seigneur. ( Avec 1111 sourire ironique, regardant en 
l'air ). 

PEDRO ( Excité ) : Oui, oui on va la « bouffer ». ]'ai toujours voulu 
« bouffer » une Noire. C'est quoi cette merde du Ciel? 

GABRIEL: T'es vraiment idiot, Pedro! 

PEDRO: Je n'aime pas que tu me traites d'idiot ! 

GABRIEL: Qu'est-ce que tu crois que nous allons lui faire? Nous 
sommes le chemin, la vérité et la vie ( il unit ses mains comme pour prier ), à 
travers nous elle ira directement au Ciel. 

JOÃO: Tu es fou ! Gabriel, tu as été trop loin cette fois. Je suis d'accord 
avec Rafael. C'est une chose que de balancer des pierres et des canettes 
sur les blacks pour nous divertir. Maintenant, kidnapper une enfant et la 
violer? C'est de la folie! On pourrait tous se retrouver en prison. 

GABRIEL: Seulement si l'un de nous se met à table. En plus, ce n'est 
plus vraiment une enfant. C'est juste une « négresse ». Le monde n'en 
sera que plus propre. Depuis que nous sommes sortis de la salle de jeux, 
tu ne dis rien. Alors, qu'est-ce qui se passe? Tu n'aimes pas mon idée de 
pénitence? Tu as peur? Ne t'en fais pas. Personne ne sait qu'elle est 
venue avec nous. 

RAFAEL: D'ou tu la sors, Gabri? Comment tu as« pécho » la sister?
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